
103 / LE TRINÔME CONDITIONNE UN PRISONNIER
Cette technique est utilisée pour détenir un ENI, qui n’est pas encore passé devant les 
services de renseignement. Le prisonnier sera placé dans un endroit où aucun bruit ne filtre.

Elle permet de ne pas 
laisser le prisonnier se 

reposer.

Elle permet de ne pas 
laisser le prisonnier se 

reposer.

Dans un état de fatigue 
poussée, il sera plus facile 
à l’ORCT de le travailler 

pour des renseignements.

Dans un état de fatigue 
poussée, il sera plus facile 
à l’ORCT de le travailler 

pour des renseignements.

Dés que le prisonnier 
fatigue, tu le changes 

de position.

Dés que le prisonnier 
fatigue, tu le changes 

de position.

Avant de toucher le prisonnier, 
lui donner une tape sur l’épaule 

pour l’avertir de sa manipulation.

Avant de toucher le prisonnier, 
lui donner une tape sur l’épaule 

pour l’avertir de sa manipulation.

Puis le manipuler pour le 
mettre dans une autre 

position.

Puis le manipuler pour le 
mettre dans une autre 

position.

Attention tout doit se 
faire dans le silence.

Attention tout doit se 
faire dans le silence.

Assis sur les 
fesses, jambes  
écartées, 
tendues, mains 
dans le dos, tête 
baissée.

Assis sur les 
fesses, jambes  
écartées, 
tendues, mains 
dans le dos, tête 
baissée.

Lors  de  la
rectification  de
position,  tantôt  de
manière  forte  tantôt
de  manière  douce
mais  toujours  en
respectant le silence.
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Il n’ait nul besoin d’être violent 
pour conditionner un prisonnier ou 

pour le placer dans une situation de 
fragilité psychologique.

Il n’ait nul besoin d’être violent 
pour conditionner un prisonnier ou 

pour le placer dans une situation de 
fragilité psychologique. Le fait de ne plus rien voir, de ne plus 

rien entendre et d’être soumis à une 
surveillance constante suffit à créer le 

doute et la peur.

Le fait de ne plus rien voir, de ne plus 
rien entendre et d’être soumis à une 

surveillance constante suffit à créer le 
doute et la peur.

Tête levée, main dans le dos, sur 
les genoux.
Ne pas laisser le prisonnier 
reposer ses fesses sur ses talons.

Tête levée, main dans le dos, sur 
les genoux.
Ne pas laisser le prisonnier 
reposer ses fesses sur ses talons.

Attention toujours 
se tenir sur ses 

gardes.

Attention toujours 
se tenir sur ses 

gardes.

Dans cette phase, il y a 1 soldat en
retrait  toujours  prêt  à  réagir  et  1
soldat  qui  ne  s’occupent  que  du
positionnement du prisonnier.

Position en équilibre, front 
contre le mur, les mains dans 
le dos les jambes écartées.

Position en équilibre, front 
contre le mur, les mains dans 
le dos les jambes écartées.



Points clés pour faire un prisonnier
Toutes les manipulations sur prisonnier doivent être propres, sans haine ni violence.
Le manipulateur donne une claque sur l’épaule du prisonnier pour l’avertir “je vais te 
toucher!…”. après il peut le saisir pour le manipuler.
Les manipulateurs devront chercher à amener, petit à petit, le prisonnier, à être isolé du reste
du monde extérieur.
Au début, les intervenants feront mettre le prisonnier au sol. Sa tête, va obligatoirement se 
tourner d’un coté ou de l’autre. Les intervenants passeront toujours du coté opposé à son 
champ de vision.
À partir de ce moment, les intervenants travailleront en silence, ils devront:
-Attacher les mains du prisonnier dans le dos pour l’empêcher de bouger.
-Cacher sa vue avec un foulard, ou une cordelette sur les yeux.
-Bâillonner le prisonnier avec un chiffon dans la bouche, serré avec une cordelette, lui 
empêchera de parler.
-Déplacer le prisonnier pendant 15 minutes, pour lui fera perdre le sens de l’environnement.
-On peut aussi mettre le prisonnier dans une position perchée, pour lui faire sentir le vide 
autour de lui. Cela lui fera rechercher en permanence l’équilibre.
-On peut détacher les mains du prisonnier pour
 lui permettre de manger. A la place on lui attachera
les pieds.
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